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Mieux que France-Irlande ce dimanche, 

on nous avait promis LE match : 

à la droite extrême, Darmanin, le ministre 

de l’Intérieur ; à l’extrême droite, Marine 

Le Pen. C’était jeudi 11 février, à la télé. 

Les téléspectateurs ont semble-t-il préféré 

d’autres divertissements. Cela dit, le ton est 

donné des temps à venir, entre démagogie 

raciste et calculs politiciens pour 2022. 

De faux ennemis 
avec échanges amicaux 

Pour Darmanin, il fallait préparer la mise en scène d’un 

futur duel de second tour de la présidentielle de 2022. 

Macron voudrait apparaître, avec ses sous-fifres comme 

Darmanin-la matraque, comme le meilleur barrage 

contre l’extrême droite et pour « la démocratie », 

entendez celle des riches dans laquelle nous vivons. De 

l’autre côté, la présidente du Rassemblement national 

veut se donner des airs de candidate sérieuse et 

responsable. Mais de choc il n’y en eut guère. 

Darmanin et Le Pen se sont fait des politesses, se 

complimentant parfois, se critiquant rarement. Car les 

points communs entre ces deux-là sont nombreux. À 

commencer par la démagogie raciste contre les 

musulmans, accusés de tous les maux. Les propositions 

que Darmanin venait présenter devant les caméras ont 

été appuyées par Le Pen. Le ministre de l’Intérieur en a 

même rajouté en qualifiant la représentante de 

l’extrême droite de « molle » face à l’islam. Un beau 

cadeau qu’elle a vite accepté : elle s’est payé le luxe 

d’apparaître posée, laissant le valet de Macron déverser 

sa haine. Elle savait derrière son sourire que ceux qui 

sont sensibles au racisme préfèreront toujours l’original 

à la copie. 

Des solutions mensongères 
face à nos vrais problèmes 

Mais le racisme n’est pas le seul point commun à nos 

deux politiciens. Il y a le silence assourdissant devant 

nos problèmes quotidiens. Les commerçants ruinés ? 

Rien ou très peu. Les travailleurs licenciés un peu 

partout dans le pays ? Rien, vraiment rien. Les queues 

devant les centres d’aide alimentaire ? Rien non plus. 

Pourtant comment ne pas voir les plus de six millions de 

chômeurs et les dix millions de pauvres ? Les impayés 

de loyer qui explosent au point que les expulsions de 

mars ont été décalées en juin ? 

Évidemment, Darmanin n’a pas critiqué les centaines de 

milliards donnés au patronat sans contreparties. Mais 

rien non plus du côté de Le Pen, qui se présente 

pourtant comme la protectrice des Français modestes, il 

est vrai uniquement par temps électoral. 

L’intérêt des travailleurs 
n’est pas leur préoccupation 

Dans la vraie vie ils ont le même programme. Depuis 

que Macron a été élu, il n’a fait que servir les très 

riches, s’en prendre aux droits des travailleurs, expulser 

les migrants traités de manière honteuse et criminelle, 

réprimer toute contestation à coups de brutalité 

policière. Le Pen ne pouvait qu’approuver, elle qui ne 

dit rien non plus contre ses amis du grand patronat. 

Alors que les théâtres et les cirques sont fermés, ces 

deux-là nous ont fait un vrai numéro de clowns avec 

celui qui pèle les oignons et l’autre qui pleure. Très 

ennuyeux. Au prochain débat entre Marine Darmanin et 

Gérald Le Pen, ce sera sans nous. Et, sans attendre les 

prochaines élections, cela démange de les faire taire.  

Pour la construction d’un parti des travailleurs communiste et révolutionnaire 

Darmanin-Le Pen : 
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Encore une fermeture de service 
Avec la fermeture prochaine de l’Arrivée, on 

constate que moins il reste de services dans le centre 
financier et plus les possibilités de trouver un 
reclassement sont difficiles. 

Au moment d’Atlantis, et de la fermeture de 
Montparnasse, la direction s’était engagée à ce qu’il 
reste assez de postes au centre financier, aussi bien 
dans les services de production que de gestion pour 
tout le personnel. Mais, elle se moque bien de ses 
promesses. 

 
Un pauvre, ça banque illico 

L’émission Cash investigation a dénoncé la 
manières dont les banques s’enrichissent sur le dos 
des plus fragiles. Perte d’emploi, maladie : il suffit de 
peu pour perdre des revenus. C’est alors que les 
banques vous enfoncent la tête sous l’eau à coût 
d’agios, de commissions d’intervention et autres frais 
d’incident. Et cela rapporte ! La Banque Postale, LCL, 
la Société Générale et autres encaissent quelques 
6,5 milliards d’euros rien que pour les frais d’incident. 

Des méthodes de banksters. 
Mais, la Banque Postale a créé au centre financier 

le service « Appui »,  censé prodiguer des conseils aux 
clients en « difficulté », sans avoir grand-chose à 
proposer… et surtout pour revaloriser à peu de frais 
son image de soi-disant « banque citoyenne ». 

 
Comptes truqués 

À Paris 15, la direction demande de faire des 
comptages du courrier le samedi. S’agirait-il de 
« prouver » qu’il y a peu de courrier, dans le but 
d’abandonner la distribution ce jour-là ? 

Comme c’est la direction de La Poste qui organise 
la rétention du courrier, c’est l’exemple même du 
foutage de g… 

 
Sortez les microscopes 

Cette année, La Poste propose une augmentation 
royale pour les contractuels : + 0,2 % ! Environ le prix 
d’un café à Paris… que nous ne pourrons même pas 
nous payer, puisqu’en un an, les prix ont augmenté 
de + 0,6 % en moyenne selon l’Insee ! Pour les 
fonctionnaires, ça reste un + 0,0 % pointé. 

À quand un salaire indicé sur le prix du timbre ? 

 
Ma grosse entreprise ne connaît pas la crise 

Dans le magazine Forum, La Poste qualifie l’année 
2020 d’exceptionnelle pour la branche courrier-colis : 
avec plus de 470 millions de colis distribués, La Poste 

« pulvérise les records ». Une « fin d'année 
historique » avec 131 millions de colis pour Noël. 
Pourtant, à écouter le PDG, la boîte serait au bord de 
la faillite… 

 

Mardi 2 février 2021, une soixantaine de bureaux 

de poste sont restés fermés en Normandie. 

Une majorité de guichetiers s’est mis en grève 

pour dénoncer le non-remplacement des absences et 

les postes vacants non comblés. 

Nos collègues guichetiers ont raison de se 

mobiliser et ils se battront tant qu’ils ne seront pas 

entendus. 

 

Le caché de la poste 
Le sociologue Nicolas Jounin publie un livre sur 

La Poste, après s’y être infiltré comme facteur 

pendant plusieurs semaines. Il y montre notamment 

le décalage entre les temps de tournée calculés par le 

logiciel de La Poste lors des réorganisations et la 

réalité du terrain. L’objectif de ce logiciel est de toute 

façon de justifier les suppressions d’emplois au nom 

d’une approche pseudo-scientifique, mais pas 

d’améliorer nos conditions de travail. 

Le livre est rédigé de manière vivante, mettant au 

grand jour une réalité que nous vivons au quotidien. 

 
Réquisition ! 

Il fait froid. Il neige. Une centaine de personnes 
sans-abris, accompagnées de militants associatifs, ont 
occupé l’Hôtel-Dieu, un hôpital parisien, pour 
réclamer un hébergement. Ils ont obtenu d’être 
relogés : certains à l’hôtel, d’autres en centre 
d’hébergement d’urgence. Une victoire donc. Mais 
des milliers d’autres sont toujours à la rue et les 
places dans les structures existantes, comme le Samu 
social, sont nettement insuffisantes. 

Macron avait affirmé qu’il ne voulait plus de 
personnes sans domicile lors de ses vœux fin 2017… 
Une loi, pas appliquée pour le moment, autorise 
l’État à réquisitionner des logements vacants. Entre le 
droit à une vie décente et le droit de propriété, le 
gouvernement a choisi ce dernier. 
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